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., ANNEXE 

EXTRAIT D'UN R .A .. PPORT 
DE 

M. S. STASSART 

l ngénieur en chef Di recteur du 1er a rrondissement des mines , à Mons. 

Il n'est fait usage de poud re noire, dans mon arrondisseme nt , qu'au 
charbonnage de Blaton, classé dans la ca tégorie des mio~s noo g ri ­

sou te uses. Sa uf dans ce charbonnage, oo se sert exclusivement de 
la mise à feu électrique . T1·ois cha rbonnages (Buisson, Ciply, Gen ly) 
em ploient uni quement des détonatturs à basse te nsion, un quatrième 
(Bonne-Vei ne) les utilise concuremment avec ceux à ha ute tension. 

Le tableau ci-dessous, dans lequel je n'a i pas fait fi g urer Je cha l'­
bonnagc, classé non g l'isouteux, de Blaton , pa rce qu·on n 'y em ploie 
pour ainsi dire que de la poudre noi re, permet de com pal'cr les 
quant ités d'explosifs brisan ts et de détonateurs, utili sés da ns chaq ue 
groupe de couches ou de mines. 

Le rruotient de ces deux chi ffres ne représen te pas la charge 
moyenne, les ouvriers ayant l'ha bitude de placer deux détonateur;; , 
quand ils se servent d'explosifs n'aya nt pas u ne gra nde aptitude à la 
détonation ; néanmoin s, ai nsi que le fa isait rema rq uer mon prédéces­
seur, feu M. l'Ing éoieur e n chef .Marcell<', on peut admetl l'e que Je:; 
var ia tions de ce quotient sont sensiblement propol'tion nelles à cel les 
de la charge moyenne. 
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Le rapport de la quantité d'explosifs au nombre de détonateurs est 
donc resté constant pour l'ensemble de l'arron dissement, n'accusa nt 
que des variations minimes pour les différentes ca t<;gorics du clas­
sement 

Je passera i rapidement en vnc les quel r111cs faits qui méri tent 
d'être signalés. 

111ines sans !J1'isou. 

Au charbonnage de Blaton, on a coimnencé a employer, dan,- une 
faible mcsu ée, il est Hai , des rxpiosif's an ! ig risou teux pour le 
coupage des Yoies, en remplaèement qe la poudre noire. · 

En ra iso n du danger des poussières, il esl désirable r1ue celle 
mesure prenn e de l'extension. Je dois ajouter cependant que les t ra­
vaux so utc!'l'ains de cc charbonnage sont sou vent humides. 

ll{ines a g1·isou de la 1 rc catégo1·ie. 

Le coupage des voies continue à se fa ire cxclusivcmcnt a l'outil 
cla ns les exploitations de cette calégo1·ic, lcsqucllcs sont praliquC,es 
pat· les puits n° 5 et n° 10 du charbonnage de Bois de Boussu. 

Mines a !J1'ÏSOU de la 2mc cale!JOl'ie . 

Les couches de celle catégorie sont exploitées par les puit,: pr!;c itt;s 
du cha1·bon nage du Bois de Bou ~,: u, - où, ~ys tt'•rna ti r1 11rnwnt. le~ 
voies son t coupées sans l'i nterven tion dPs ex plosif\ - r t pari<' 
pu its n° i du charbon nage K (I). 

Cc dernier rst le seul charbon nage g-risoulcnx du ·Jcr arron dis­
rnmen t où il ,:o it rnro rc féi it u. age d'explo~if:- non anti g: ri ~o 11 l<'ux 
r.our. unc _t 1·ès '.',1 ihl.r parti:, ~ () %, - du bo~sPyrrnrnt des galeri es. 
J c. !1e'.·e bien n avoir plus a sig naler cctt(• exception dan,- Ja prochaine 
stat1st1que. 

Ac~ mémr charbonnage, la con~ommation d'explosifs a u ro upi!ge 
d:s voies par ~,000 tonnes de r·ha1·bon ext1·ait et la densitc• du mi1w p:c 
n accusen t r1 11 une Lrès léi,·e'. 1·c cl· · t · · , · · 

':>'J • · . n 1m11111 1011: cr•s rh1flre,- sont rPspccll\C-
mcnt de - - kllog. (au lien de 23 kiiocr. en rno-, l 1 1- ( ]' cil' 18 
en 1905). " D. c r e , au I C I ! 

(!) ;,.;ous rcmpla~ons par une lc1trc le 
\1 1·1 · · , nom du charbonnage mcntionn~ par · · 11µe n1tur en , hcf Din:élcur . 

l 

, 
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Mines Cl !J1'ÎSOU de la 201
• catégo1·ie B . 

Par co ntre . clans le$ mines ressortissa nt à cette catégor ie, lesq uelles 
so nt de loin les plus importantes, pu isqu'elles produ isent 1,065,300 
tonnes, Oil consli!tc UDC réduct ion notable. 

c·cst ainsi que, pour l'cDsemblc, la consommatioD moyenDc au 
coupage des ,·oies pou r 1,000 tonDes passe de 10 à 5 kilog. et la 
densité du minage de 7 à 4. 

Et, ccpcnclanl, deux charbon nages ont Yu leur densité du minage 
augmenter Ir premier de 3 il 5, le second de 7 à '10. 

Pa1· co nt1·e, tonl<'s les antres min es accusent des dimin utions qui 
quclquefoi,: ,:ont très importantes : c'est ainsi que la consommation 
an coupag·c cl la densit<'• du minage po 11 1· la même opération, tombent 
respect i ,·cmen t : 

de ·1 à ;3 et de 3 à 2 aux charbonnages réun is de l'Agrappc; 
de '10 à Set de 7 à 5 au cha1·bon nagc du Grand Bouillon; 
de i4 à 7 et de 11 à Ga n chal'bon nagc clr l'Escouffiaux; 
de 37 il S cl dr :20 a 5 au charbonnage du Bni~son . 

La J'l'•duction vraiment remarquable ù cc dern ie1· charbonnage tient 
à de nom b1·euscs causes : 

Au puits n° 1, le minage a été suspendu , à Jïntcncntion de 
J':\dmini~tl'a lion dps min es : dan s la cou che Deux-Laies, a ca use du 
remontage des taille,- ; dans Cédixée et Plate-Veine, à cause de Ycnues 
de g1·isou. 

An puit~ n° 2, la natu1·c dc•s terrain" cncaissants a perm is de snp­
pl' imel' le miuagc dans Pelitc-P lale-Veine en droit; d'autre part, 
pend a ut 1•1·i.•,- de six mois, IL• minage a tilé su:::pendu claDs Deux-Laies, 
eu J'aison de cr que le vol ume du co uraDt vcD tilatcur pr évu à l'anêté 
de d<'·rogation n'était pa~ atteint. 

:\u puits 11° ;\ on a pu co upc1· la vo ie a l'outil da ns Peli t-Bui sson 
par suite de la moindre dureté des ter rains. 

~nfin, J'exploi la lion de la couche Gra nde-Bi bée, dans laq uelle on 
ne miac qu e sur le~ mi es d'cn trér d'air, a ét(· t1·ès intrnse co 1907; 
celte Ycinc a donné G5,000 lonnP~ sui· une p1·oduction totale de 
157 ,030 tonnes, so it ;35 %, tandis qu 'en 1903, 18,190 tonnes en 
fu rent extra ites, soil 12 % seulement, pour un e prod uction de 
149,400 Lonnes. 
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Mines a grisou de la 3°\C catdgoi·ie. 

Deux charbonnages seulement ont fai t usage d'explosifs pour Je 
. coupage des voies et eoco1·c pour une valeur excessivement mi nime, 

128 kilog. , si on tient compte qu e la production de cc grou pe a 
atteint 783,480 tonnes. 

Trav aux. préparatoires. 

Le tableau ci-après permet de constater les prog1·ès de la consom­
mation des explosifs an lig r isouteux dans les t ravaux préparatoires . 

E XP l.OSI FS E XP LOS I r,s Pou r c e:n ta g e 
n E T OUT ES ES PÎ~CES A;\1 JGH1S0t:TEUX 

n'EXPI.OSJF:,; 

CLASSEMENT DES COUC H ES A ;-.;TIGll lS0t.;TECX 

1905 
1 

1907 1905 1907 1905 
1 

1907 

Mines à gri sou Jre ca tégorie . 628 593 139 593 22 100 

~; 1,875 2,084 -136 1,131 23 54 - 2c -
15 ,58-1 1-1,959 0,0 19 li , 836 58 80 

- 3c - 13, 15() 18 .5!)7 7, -lû9 1-1,4 17 57 î 6 

--- - - - - - -
Totaux 31 ,246 35, 6IO 17,063 27,()îî 55 

Il en résulte que, en l'a bsence de toute prescript ion réglemenla i1·c, 
et g râce a la bonne volon té des Exploita nts cl aux conseils de l'Admi­
nis t rat ion des mines, plus des t ro is qua rts des expl osifs, consommés 
da ns les t ra vaux préparatoires, sont des explosifs an tig1·isoutcux. 
Cette constatation est une 1·épo nse aux objections par fo is for mulées 
co ncernant Jïnsuffisancc de pu is,:a occ des ex plosifs an tig 1·isoutcux 

dans la prat ique mi niè1·c . 
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LA QUESTION 
DES 

EXPLOSIONS DE POUSSIÈRES 

LES EXPl!RJENCES ANGLAISES 
:\ LA 

GALERIE O'ALTOFTS 

RÉSUMÉ 
0

1
.\PHÎ~S 

« The Collier-y Guardian )) et « The Iron and Coal Trades Review >) 

PAH 

A D.BR E YRE 
1 ngénieur uu Corps des J\ l i nes, ù 13ruxclics 

Attad1é nu Sen·ice des Accidents miniers et du grisou. 

La question des pous;:ières e~t plus que jamais a l'ordre du jou r ; 
Jes euseigncmcnts de la catast rophe de Courrières, su rYcn uc dans 
une mine exemple de g:ri~ou, miren t en lumière le clang·cr, si long­
temps méconnu Cil F rance, des poussières cha rbonne uses et conYer­
lircnt les derniers « anti-poussiéristcs » ; depuis lors , plusieu rs 
explosions imporlaJJlcs sont survenues dans difrércn ls pays min iers . 
et , char[U<' fois, le rôle néfaste des poussières a !'•té mis CD éYidcncc 
pa r l'ét ude de ces catastrophes . L' Angleterre, no tamment, a été 
spécialement éprouvée : dep ui s seize mo is, dans le Nord de l'Angle­
terre seul, quatre explosions sont survcuucs ~ans qu·on pui~se 
atLJ·i bucr de 1·ôlc appréciable à uD a ut re facteur que les poussières 

de charbon. 
Aussi, la préoccupation des tcchn icieus chargés de Yciller à la 

sécurité des min es semble - t - clic se concentrer momcntanémeut 
sur cet important sujet des explosions de poussières : Cil F ra nce, 
l'étude se fait a la galerie de Liévin, sous la direct ion de~!. !'Ingé­
nieur 'l'afl'anel ; en Allemagne, les cxpéz- icnccs se poursui veut, 
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